
Lure en résistance

( air de « Nuit et brouillard » de Jean Ferrat. Paroles Nadine Dupont)

Nous étions quelques hommes et un peu plus de femmes
Qui luttions avec cœur et de toute notre âme

Contre Boralex une multinationale
Qui veut faire du solaire de façon illégale.

Le pays de Giono, la montagne de Lure
En Haute-Provence a toujours eu fière allure.

Pour combien de temps cela va-t-il durer
Quand cett’ société aura tout saccagé ?

Ils arrivent puissants et bourrés de fric
Pour installer sur Cruis du photovoltaïque,
Qua-a-rante milliers de panneaux solaires

Appauvrissant les sols et détruisant la terre.

De très gros engins de terrassement
Défoncent les chemins, secouent profondément

Les habitats précaires d’animaux protégés
Mais c’n’est pas leur problème, ils n’en ont rien à cirer.

Le lézard occelé, le traquet oreillard
Peuvent bien se cacher, mais plus ou moins tard

Ils les délogeront sans ménagement.
Assister à leur perte, c’est bien trop affligeant.

Les dégâts provoqués sans qu’ils n’en soient conscients
Pour vouloir tout de suite encore plus d’argent :

Abattre des forêts, réchauffer le climat,
Détruire le vivant, ça ils ne le voient pas.

Alors nous nous battons avec les moyens du bord,
Pour bloquer les machines, en allongeant nos corps
Et malgré les gendarmes arrivés en grand nombre,

Nous résisterons, même en tout petit nombre.
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